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UNE ERREUR 
DE NOS PARLEMENTAIRES 

La Chambre des Députas dans 

sa séance du 12 Mars 1930 a voté la 
oratuité de l'externat dans la classe de 
6° des établissements de l'enseignement 

Secondaire public. 

Je me félicite de cette mesure. Mais, 

à mon sens, la Chambre à commis 
une erreur en décidant que les en-

fants riches bénéficiraient de cette dis-

position. 
Il eut été vraiment démocratique et 

républicain de voter l'amendement de 

MM. Henri Lorin et Lefas ainsi conçu : 

« 1° La giatuité -de l'externat dans la 
classe de 6e des établissements de l'en-

seignement Secondaire public sera ac-

cordée à partir du 1" Octobre 1030 à 
tous les 'enfants de nationalité fran-

çaise reçus à un examen pourvu que 
leur famille ou, s'ils sont orphelins, 
eux-mêmes ne figurent pas au rôle de 

Umpôl général sur le revenu pour un 

revenu imposable supérieur a 50.000 /r. 

2° La graluilé de la 1[2 pension ou 
de l'internat sera accordée dans les 

mêmes conditions lorsque la î ésidence 
des ^parents ne permet pas à l'enfant 

de poursuivre ses études en qualité 

d'externe. » 

Cette disposition, avait le double 

avantage de continuer à faire payer 
ceux qui ont plus de 50.000 fr de re-

venus (ce qui n'est que justice) et en-
suite de pei mettre par son 2 F alénea 

aux habitants de nos campagnes d'en 
voyer leurs enfants au collège en qua-
lité de demi boursier. On rétablissait 

ainsi un juste équilibre entre les gens 

de nos régions (qui paient leurs im-
pôts comme les citadins) et les habi-

tants des grandes villes qui ont à leur 
porte même tous les Lycées et Collè-

ges qu'ils désirent. 

Je suis sûr d'avoir avec moi sur 

ces deux points l'unanimité de nos po-

pulations ouvrières et paysannes. 

Il est profondement déplorable que 

cet amendement ait été repoussé par 

la Chambre : Il n'a été repoussé il est 
vrai qu'à 8 voix de majorité (289 con-

tre 281), mais le résultat n'en est pas 

moins acquis. 

En limitant la gratuité aux familles 

dont le révenu dépasse 50.000 fr. on 
faisait déjà la part très large aux clas 
ses riches. Cette limite comprenait en 

effet non seulement toutes les classes 

laborieuses, urbaines ou rurales mais 
encore les classes moyennes qui ont 

droit également, je le reconnais volon-
tiers à la sollicitude des Pouvoirs pu-

blics. Elle n'excluait, et c'était justice, 
que les fils des multimillionnaires, car 

pour avoir plus de 50.000 fr. du revenu 

imposable, il faut posséder un capital 

bien supérieur à un million 1 ! 

Cette limitation de la générosité de 
l'Etat au dessous d'un certain chif-

fre est-ce une innovation ? Est ce que 

la loi du 14 Juillet 1905 sur l'Assis-
tance aux Veillards, infirmes et incu-

rables n'exige pas que ces malheureux 
soient privés de toutes ressources pour 

qu'ils aient droits à la ridicule allo-
cation de 25 francs par mois ? Est 

ce que la loi n'exige pas des ascen-
dants ayant perdu des enfants sur le 

champ de bataille que leurs ressources 
ne puissent pas sulfire à leur entretien 

pour qu'ils puissent toucher la maigre 

pension de 1.800 francs ? 

Enfin on a bien accordé le titre de 

« Pupille de la Nation » à tous les en-

fants des soldats tués à l'ennemi, mais 
chacun sait que c'est là une adoption 

purement nominale et que si ia lamillc 
a quelques revenus, si modestes soient-

ils, l'Etat ne fait rien pécuniairement 
parlant pour les fi s de ceux qui ont 

versé leur sang pour la Patrie. 

Qu'est ce à dire sinon que lor- qu'il 
s'agit lies fils des millionnaires on 

trouve de grands mot* et de grands 
principes pour les mettre .sur un 

pied d'égalité avec les enfants des pau-

vres, mais lorsqu'il s'agit des déshéri-

tés de la fortune, la moindre ressource 
si petite soit elle est un empêchement 
à l'octroi des libéralités de l'Etat ! 

La décision de la Chambre des Dé-
putés prise à 8 voix de majorité est hé-

las I la plus belle illustration de cette 
théorie. On a favorisé les riches au dé-
triment des pauvres I Mieux que cela ! 

On a dégrevé les familles rienes des 
frai* d'éducation de leurs enfants pour 

en faire supporter la dépense aux mal-

heureux ! Pour faire face à ce dégrè-
vement on augmentera sans doute l'im-

pôt sur le pain de 4 livres ou sur le 

litre de vin ordinaire, aliments indis-

pensables aux travailleurs 1 

Voilà ce qu'à fait la Chambre en re-

poussant l'amendement Lefas 1 

M. Charles Baron député des Basses-

Alpes, a voté contre l'amendement 

Lefas I ( Journal Officiel, 2° séance du 

12 Mars 1930. page 1137). 

Le vole du député de l'arrondisse-
ment Forcalquier-Sisteron est profon-

dement regrettable. 

Il eut été de l'intérêt de nos popula-

tions que nos modestes tras'ailleurs des 

campagnes, salariés de tout ordre, pe-
tits commerçants et petits industriels ne 

prissent pas en charge, les dégrève-

ments aux familles multimillionnaires. 

EMILE GALICI, 

Conseiller municipal de Sisteron, 
CONSEILLER GÉNÉRAL DES BASSES ALPtS. 

Moire Génie 

Et oui ce nom convient à Paul 

Arène,, le premier des conteurs, le 

plus agréable et l'un des plus purs 

écrivains du siècle dernier. Parce 
qu'il est des nôtres, qu'il eut au mi-
lieu de nous toute la simplicité, la 

bonhomie du talent, parce qu'il dé-
daigna, de son vivant, toute gloriole 

trop absorbé par sa vocation, parce 
qu'il fut bon dans l'amitié jusqu'à don-

ner le meilleur de soi, la .glorification 

n'est point encore à sa mesure-

Nôtre devoir est de la faire digne 

de son œuvre et de son génie. 

Lentement nous ajoutons une mo-

deste pierre à cet hommage. On a 
baplisé Paul Arène, le vieux Collège 

de Sisteron-; je lis qu'un Club Paul 
Arène est en formation en notre char-
mant cité. Pourquoi ce mot Club, que 

Jean des Figues aurait avec raison 
désapprouvé ? Mieux ne vaudrait il 

pas en bon français de son école : 

Cercle des Amis de Paul Arène. 

De grâce respectons le beau langa-

ge de nos pères, il se suffit, il n'a pas 

de supérieur en richesse, souplesse, 

finesse et suave harmonie. Essayez 

donc de dire club en provençal sans 
vous esclaffer 1 Oui; gardons jalouse-

ment nos deux langues dans lesquelles 

excella pareillement, Paul Arène : la 

française etla méridionale, toutes deux 

sont pleines de soleil et d'esprit, de 

charme et d'éclat. 

Chaque année, lors des représenta-

tions au théâtre de plein air, il faut 

dans le programme une part pour no-

tre poète, une célébration digne de sa 

mémoire. Maicel Provence n'y man-
quera pas, encore qu il hésite à nous 

donner, avec 'es chefs-d'œuvre clas-

siques, un morceau bien de chez nous. 

Il ajouterait aussi !e régionalisme à la 

décentralisation et contribuerait à 
maintenir pour un peu plus de temps 

« loti prouvençau ». 

Pour un peu plus de temps. Et, oui 

si la dictature élaliste telle qu'elle 

s'affirme, persiste à tout ramener à Pa-
ris, à tout niveler, après avoir tout 

détiuit de nos anciennes cnulumes, 

mœurs et traditions ; si, ne l'oublions 

pas, nous descendons, à force de lois 

dites sociales, vers l'enfer d'un com-

munisme, rétablissant les esclavages 
codifiés, dans dix, vingt on trente ans 

personne ne comprendra plus les œu-

vres de Mistral. 

Déjà, très petit est le nombre de ceux 

qui les peuvent lire sans recourir au 
Trésnr du Félibrige et aussi peu nom-

breux ceux même qui l'ont lu. 

A crtes, m ilgré leur costume repris 

pour les jours de feslivité, nous avons 

entendu des jeunes filles nous répon-
dre « Je le comprends, mais je ne sais 

guère le parler. » Je n'oublierai jamais 
la reine des reines, (et oui sous la 3° 

république, nos seigneurs), élue, il y a 

quatie ans, marchande de peï à Mar-
seille, à qui j'adressai compliments 

comme seulement le savait faire, ma 
bonne vieille mère: « Je ne sais guè-

re le provençal» avoua-t-i;lle, en rou-

gissant. » 

Pour hâter le clnssement^ aux lan-

gues anciennes de nos idiomes de la 

même souche rhodanienne ou si vous 
préférez latino-méditerranéenne ; les 

félibres en Chambre de Paris et d ail-
leurs nous menacent d'une "graphie" 

sans songer aux différences très mar-
quées de prononciation, sans surtout 

connaître que notre roman-gavot, en 
raison de sa pureté, renferme le plus 

de richesses d'éloculion On voudrait 

imaginer une sorte de volapiik en 
langue d'oc I au lieu de laisser s'épa-

nouir en chant de cygne, hélas 1 la 
variété de nos langages, fonction du 

climat, de l'histoire et de l'orographie 

de" chaque contrée. 

Paul Arène avait prévu cette fin, 

plus ou moins prochaine, du rêve gé-
néreux des félibres. Il écrivit donc en 

français et le plus délicieusement du 

monde, sans dommage pour son œu-

vre en parler de chez nous. 

C'est pourquoi (les événements nous 

dépassent et notre peu de culte agis-

sant pour la terre natale en est la con-

séquence) seule restera dans la littéra-

ture de tous les temps l'œuvre fran-
chimane de l'auteur de la Chèvre d'Or. 

Personne, je vais blasphémer en vé-

rité, pour la vérité, ne lira plus Mistral, 

seuls quelques philologues l'enseigne-
ront en leurs chaires ainsi que s'ap-

prennent maintenant les troubadours ; 
mais toujours on se délectera des Con-

tes de Paul Arène, des Lettres de mon 
Moulin, ont les parfaites sont de Paul 

Arène, de Jean desl igues, ii^Domnineel 
de tout ce que ce prodigieux narrateur 

laissa tomber au boui de sa plume en-

chantée. 

Cela ne signifie pas. le ciel m'en 

garde. Paul Aièue plus grand que Mis-

tral, mais Paul Arène sans en douter, 

survivant à, l'immortel auteur de Mi-

reille, de par l'abandon de la langue 

provençale. Les deux, d'ailleurs seront 

un jour avec Aubanel. Roumanille et 
quelques autres placés dans la cons-

tellation des génies de notre radieux 

Midi. 

Sisteronnais soyez orgueilleux de 

Paul Arène et ne vous arrêtez, pas de 

le glorifier. 

EMILE ROUX P \!î \SS.\C. 

A l'inaugui alun >i J i,u>On cle 

France aux (lhamp- Elvsées à Paris, 

Sisteron Journal fut représenté par no-

tre ami et collaborateur Emile Rnux-
Parassac. Il y représentait aussi le Syn-

dicat d'Initiative de, Sisteron, qui re-

connaissant les services par lui rendus 

aux Alpes, l'a nommé membre d'hon-
neur et son correspondant à Paris. 

ÉCHOS TARDIFS 

;"' " <v^- du ; ^ici-fi ': 

Congrès National Socialiste 

Ainsi que nous le disions dans un 

précédent article, la Fédération socia-

liste des Basses-Alpes — qui se trouve 
à l'extrême-droile du parti à la suite 

de son chef, M Baron, avec M. Paul-
Boncour — a été battue non seule-

ment sur la question de la participation 

au gouvernement, mais également et 

surtout sur la question de la défense 

nationale. 

Les anti-participationnisles prennent 

vigoureusement à partie M. Paul-Bon-
cour. Les journaux socialistes des dé-

partements l'attaquent sans ménage-

ments. 

Le plus ardent de tous, c'est le Mi-

di Socialiste, très lu en particulier dans 
la circonscription de Narbonne que M. 

Léon Blum réprésente à la Chambre. 

Le député du Tarn a cru devoir ré-

pondre à ce journal. Voici en quels 

termes il l a fait : 

« Vous me faites dire que je suis 

« venu au parti, pendant la guep-e, 
« pour faire du socialisme, l'artisan 

« principal de la défense nationale. 

« Très exact. Et ceci justifie que 

« j'en partirai le jour où le socialisme 

« se dresserait contre la défense na-
« tionale ainsi que le veulent VJaurin 

«et ses amis, pn-oipoiéi désormais a 
« la majorité qui nuus a battus, nous, 

« minorité participationnisie. Donc, 

« tout est exact et loyal dans mon 

« attitude ». 

Et, M Paul-Boncour interprétant la 

pensée de Jaurès, ajoute : 

« Si le parti n'est plus en accord 

« avec celà, vous avez raison, qu'un 
« Congrès le dise bien vite, nous n'a-

« vons plus rien à faire». 

M. ' Paul-iioncour se classe donc 

dans le parti socialiste non seulement 

comme ' participalionniste " mais en-

core comme partisan et artisan de la 

défense nationale. 

M. Paul-Boncour accepte loyalement 

les conséquences de son attitude eu 

déclarant qu'il ne resterait pas dans 
le parti- si la question de la Défense 

nationale n'était" résolue suivant ses 

conceptions. 

M. Paul-Boncour, en homme cou-

rageux, n'a pas craint de lirer de l'at-
titude qu'il a prise, toutes les conclu-

sions que comporte celle-ci. 

Mais que d'ennuis pour son noa-

veau disciple, M. Baron ! 

Quoi 1 le fougueux révolutionnaire 
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n'était qu'une vieille culotte de peau 1 

Grattez le socialiste, voici le Colonel 

qui reparait 1 

Allons, allons, soyons rassurés. Le 

néo-militariste Baron se rallie au pro-
gramme des républicains-nationaux. 

Et pour peu que ça continue, nous 

le retrouverons bientôt à la droite de 

M Jacques Stem. 

Mais qu'en pensent les a camarades » 

de la Fédération des Basses-Alpes ? 

PoUr Içs Sinistrés 

Si nous avions écouté notre sentiment 

nous aurions, nous aussi, ouvert dans 
Sisteron-Journal une souscription en 

faveur des sinistrés du sud-ouest ; nous 
avons appris d'aùtre part que plusieurs 

listes étaient déjà ouvertes, c'est 
suffisant, hous nous bornerons alors à 

publier les listes de souscriptions qu'on 

voudra bien nous communiquer. J\ous 
commençons aujourd'hui par celle de 

M. Gévaudan, percepteur. 

Versé par M. Nevière, direct, du Casino 

produit du bal offert la 16 mars avec 
le concours du Prinlania-Jazz, 630 t'r. 

M. Gévaudan, percepteur (sous-
cription personnelle) 50 » 

M. Turrel, chef cantonnier, 10 » 

Total 690T 

La souscription est ouverte tous les 

jours. 

Chronique Locale 

et Régionale 

SISTERON 

Pour les Sinistrés du Sud-Ouest 
„ — Un Comité local a été constitué sous 

la présidence de M. le IV'aire pour ré-

cueilbr des secours en faveur des mal-
heureuses victimes des inondations 
du Sud-Ouest, M. Gévaudan, percep-

teur a été nommé trésorier chargé de 

centraliser les souscriptions. Le dit co-
mité est composé du Maire et de ses 

adjoints, de Mmes les Directrices de 

l'Ecole Supérieure et de l'Ecole Pri-
maire de jeûnes fdles, de M. le Prin-

cipal du Collège, 4e M. le Directeur 
de l'école de garçons, de MM. l'Ins-

pecteur des Forêts, le Receveur des 
Postes, le Percepteur, le Président 

du Syndicat d'Initiative, l'Inspecteur 
de l'Enregistrement, Jasset, directeur 

de la Ranque des Alpes et Esmieu, 

Notaire. 

Comme premières mesures le Comité 

a décidé l'ouverture immédiate d'une 

souscription publique. A cet effet des 

listes sont déposées au Bureau ae 

Postes, à la Perception, à la Banque 

des Alpes et au Secrétariat de la Mai-
rie, Les offrandes peuvent également 

être remise à tous les membres du Co-

mité. Une vente d'insignes sur la voie 

publique a été envisagée. 

Le Comité a également décidé de faire 

appel à xVIM. les Dii ecteurs de cinéma 

pour qu'une surtaxe de 1 fr. spéciale-
ment destinée à la • souscription soit 
perçue sur tous les billets délivrés aux 

séances de samedi et dimanche pro-

chains. 
La population aura à cœur de ve-

nir, le plus largement possible, en aide 
aux malheureuses victimes des terri-

bles inondations qui viennent de rui-

ner d'innombrables familles de tra-

vailleurs. 

Concert-bal. — Nous avons tout 
lieu d'espérer que la soirée musicale, 
et dansante que les louristes des Al-

pes offrent à leurs membres honorai-
res demain soir à 9 h. aux Variétés; 
sera des mieux réussie. Une certaine 
émulation règne parmi eux, surtout 

parmi la jeunesse qui ne manquera 
pas celte occasion de s'amuser aux 

sons mélodieux du Printania-Jazz. 

Les musiciens de leur côté répètent 

depuis un mois un superbe program-
me de choix qui satisfaire les ama-

teurs les plus doués. En voici sa com-

position : 

Montjoye St-Denis, Allégro. Savouret. 

Carmen, fantaisie, Hemmerlé. 

Brise d'Amour, gr. valse, Allier. 

La Traviata, fantaisie, Bouche!. 
Salut Lointain, P. R. Signard. 

Après l'exécution du programme la 

salle sera débarassée, quelques mi-
nutes suffiront pour ce travail etper-

mèttre à l'orchestre de s'organiser. 

Naus avons dit qu'au cours de la 

soirée une quête sera laite au profit 

dee sinistrés du midi, deux jeunes mu-
siciens feront la' quête au parterre 

et aux galeries. Les Touristes des Al-

pes ont tenu à participer, par leurs 
moyens, à soulager les misères nées 
des inondations du sud-ouest, comme 

aussi ils ont promis leur concours au 
Comité local chargé de recueillir les 
fonds Hans l'organisation d'une jour-

née pour le même objet. 

Les cartes ont été envoyées à leurs 
destinataires, ceux qui ne l'aurait pas 

reçue peuvent venir la réclamer à 11m-

primerie-librairie LIEUTIER, 25, rue 

Droite. Ou trouvera des cartes de 
membre honoraire moyennant la som-

me de 10 fr. à l'entrée de la salle de 

danse. 

A partir du lundi 24 au lundi 
31 Mars feonme les années 
précédentes,/ 

GRANDE VENTE 
d'articles fin de série 

fantaisie pour dames, hommes, 

enfants, fillettes et bébés 

chez E. JULIEN, chaussures 
Hue Sauueria - SISTERoN. 

Fête du Faubourg. — Le soleil 
printanier permet au Comité des Fêtes 

du faubourg d'organiser de petits con-
cours de boules tout en alimentant sa 

caisse, procurant aux boulomanes l'oc-

casion de s'entrainer. Le Comité re-
mercie sincèrement les amateurs de 

ce sport qui par leur présence, leur 

empressement et leurs dons contri-

buent à la préparation de sa fête an-
nuelle. Les deux derniers concours 

ont été pour Fanny des occasions de 

sortie ; le dimanche 9 mars c'était l'é-
quipe du président qui avait sa visde. 

Dimanche dernier ce fut l'équipe Chaix. 

A qui la prochaine? Demain au fau-
bourg la Baume, comme lesdima<cnes 

précédents et si le temps veut bien le 

permettre : coucours de boules. 

A la librairie LIEUTIER, 

grand choix de Cartes illustrées du 

1° Avril, lous les genres, tous les orix. 

Ciné-Scout. — Dimanche en ma 
tinée VERDUN la plus grande bataille 
de la plus grande guerre filmée au 

moment même où elle se déroulait Les 

glorieux poilus qui l'ont tragiquement 
vécue voudront la revoir, se reconnaî-

tre peut-être. Les autres seront heureux 

de mieux connaître l'héroïsme de nos 
soldats pour l'exhalter davantage. 

Jeudi en soirée " Destinée ". C'est 
celle, incomparable, de Napoléon Bo-

naparte. Le personnage est prestigieux 
les paysages et les décors où il évo-

lue sont magnifiques. Œuvre cinéma 

tograpbique d'un merveilleux attrait 

pour tous. 

On demande Une bonne. S'adresser 
au bureau du Journal. 

On demande un apprenti impri 
meur à l'imprimerie LlkUTIER. 

AVIS. - Henri BOUILLON prévient 

le public qu'il se tient à sa disposition 

pour tous travaux de printemps à des 

prix très modérés. S'adresser au Café 

de la Terrasse. 

61 
— Samedi & Dimanche — 

ECLAIR-JOURNAL, actualités 

TRAVERSÉE PAISIBLE 

comique fou-rire 

Le plus merveilleux des films 

l»a danseuse hindoue 
grand chef-d'œuvre d'une intensité 

dramatique jamais égalée, interprétée 
par la danseuse viennoise Mageo Son-
ja. Drame-d'amour et d'espionnage. 

La semaine prochaine : Mentir, 
avec Harry Liedtke. 

A LOUER, deux magasins 

contigus pouvant se transformer en 

un seul, avec appartements. 

S'adresser à M. BEC, chaussures, à 
Sisteron. 

A LOUER, ferme quartiers des 
Adrech et des Aurettes, située à 1 ki-

lomètre 500 de Sisteron. 

S'adresser à M. BEC, chaussures à 

Sisteron, 

-:- Samedi & Dimanche -:-

Le dernier film tourné par les cé-

lèbres comiques 

Doublepatte et Patachon 

Une heure et demie d'un fou rire 

irrésistible. Rien de plus comique que 

leurs 

JHesaventares au T Giel 
On commencera par : 

befty, la tetw de l'Ouest. 
Aventures sensationnelles avec le fa-

meux cavalier Néal Hart. 
Documentaire : La Vallée du Lot. 

La semaine prochaine : La voyante 

avec Sarah Bernhardt. 

Variétés-Théâtre. — Le Lundi 

31 Mars 1930, les tournées MAX, loue-

ront la triomphale opérette 

COMTE OBLIGADO 
Livret de M André Barde, musique 
du compositeur Raoul Moretti. 

Comte Obligado doit son formi-
dable succès à l'irrésistible gaieté de 

son livret, à la multiplicité des situa-
lions comiques qui succèdent pendant 

les 3 actes, à ses refrains entraînants 

dont la cadence enlève le public. 

Pour applaudir Comte Obligado, 

louez vos places à partir de Vendredi 

28 mars. 

A la librairie LIEUTIER, 25, 

rue Droite, : Les Alpes de Provence, 

par G. TARDIEO , (prix 14 fr. ) 

Monographie de Sisteron (G. TARDIEU) 

Les Contes de Provence, P. ARÈNE, 

Jean des Figues, P. ARÈNE. 

La Chèvre. d'Or, P. ARÈNE, 

La Veine d'Argile, P. ARÈNE. 

Au Sud de Tarascon ('galéjades) BAR- ; 

LATIER , (grand choix de romans) 

L'Entreprise de Travaux Publics 
Andine Père et Marcel fils, n'a rien 

de commun ni aucun rapport avec 

Andine Joseph, Entrepreneur' à Sis-

teron. 
M. ANDINE. 

A VENDRE, moto 2 cv. 3 vi-
tesses. Bon état. S'adresser Boucherie 

Courbon. 

200 f. par sem. s. quitt empl. 
pers 2 sexes. Trav. fac. toute l'année 

Timb pour rép. Ets CAVOR, 45, rue 

Lepic PARIS. 

Une grande quinzaine de l'Au-
tomobile à travers la France 

entière. — Montrer en même temps à 
tous lea français les types de voitures 

qui conviennent à leurs besoins particu-

liers, tant pour le tourisme que pour les 

affaires ; faire faire des démonstrations 

et des essais, dans les conditions mêmes 

d'emploi des voitures ; être prêt à livrer 
rapidement tout en faisant un trèz large 

crédit : vaste programme industriel et 
commercial qui n'avait jamais été réa-

lisé encore. 

Seules les bsims Citroën pouvaient le 

faire. 

La Quinzaine Citroën se déroulera si-
multanément dans toutes les villes de 

France, du y au mars, 
Messieurs Charmasson & Cie, leurs 

concessionnaires exclusifs à Gap, expo-

seront pendant cette période en leurs 

Magasins et leurs Agents et Sous-

Agents les plus récents modèles de tou-

risme, C 4, C 6, et utilitaires pour 

charge utile de 500,1,000 et 1.800 kilos. 

Essais gratuits sur demande. 

Etat -Civil 
du 15 au 21 Mars 

NAISSANCES 

Jean André Noyel, rue Deleuze. 

MARIAGES 

Emilien Casimir Favier, chauffeur à 

la Cie P. L. M a Pertuis et Paule Reine 
Pervenche Imberl, s p. à Sisteron. 

DÉCÈS 

Rosa Maria Chastillon, veuve Taxil, 

69 ans, hôpital. 

A nos Lecteurs 
En racommandant la poudre Louis 

Legras à nos lecteurs atteints d'as-
thme, de catarrhe, des suites de bron-
chites, nous leur éviterons bien des 

souffrances. Ci tte merveilleuse Poudre 

qui a obtenu la plus haute récompen-
se à l'Exposition Universelle de 1900, 

calme instantanément l'asthme, l'op-
pression, l'essouffiement, la toux de 

vieilles bronchites et guérit progres-

sivement. 
Une boîte est expédiée contre man-

dat de 4 fr. 50 (impôt-compris) adres-

sé à Louis Legras, 1, Boulevard Hen-

ri-IV, à Paris, 

A Vendre 
Labour à Sisteron, quartier du Plan 
d'Estine de 1 hect. 74 ares, 66 cent. 

S'adresser à M* Bùès, notaire 

MAISON, rue du Rieu, comprenant 
cave, écurie pouvant être aménagée 
en garage et grenier à foin au dessus, 

S'adresser à Me BUES, notaire. 

Véritables f^everrïp 
caoutchouc saumon fin et résis-

tant. Envois discrets, rapides et 
franco une douzaine contre 15 fr. 
espèces QU mandats adressés au 

dépositaire : 

P. BERNARD, droguiste, 52, Rue 

Droite, SISTERON (B-A) 

HERNIE 
JE suis GUÉRI. — C'est l'affirmation de 

fouies les personnes atteintes de hernies qui 
ont porté le nouvel appareil sans ressort de 
U <l| A CCD le Grand Spécialiste de 
ÎTI. ULAOEli PARIS. 44, Bd SÉBASTOPOX 
En adoptant, ces nouveaux appareils, dont 
l'action bienfaisante se réalise sans gêne, 
sans souffrances ni interruption de travail, 
les hernies les plus volumineuses et les 
plus rebelles diminuent instantanément de 
volume et disparaissent peu à peu complè-
tement. # 

Devant de tels résultats garantis tonjourspar 
écrit, tous ceux atteints de hernie doivent s'a-
dresser sans retard à M GLASER qui leurfera. 
gratuitement l'essai de ses appareils de 9 S 4 il. a 

APT, 29 mars, hôt. du Louvre, 

FORCALQUIn-R, lundi 31, hôtel d« 

Voyageurs, 

ORAISON, 1» avril, hôtel Nègre, 
Les MEES, vendredi 4, hôt. Barras, 

DIGNE, samedi 5, hôt. Boyer-Mistre, 

MANOSQUE, dimanche 6, hôt Pascal, 

SISTERON, lundi 7, Modem' Hôtel 
des Àcsciâs 

PUGET-THENIERSj samedi 12, hôtel 

Laugier, 

Nlle CEINTURE PERFECTIONNÉE 

pour déplacement de tous organes 

Traité de la Hernie, fc° sur demande 

à M. CLASER, 44, boulevard Sébas-
topol, PARIS. 

CABINET DENTAIRE 

chirurgien-dentiste 

Cabinet ouvert le Dimanche 

2, Rue Paul Arène — SISTERON 

.A. -V'EIsFTJKE 
LAPINS DE RACE 

dépecés ou vivants. 

S'adresser au BAR DU COURS on 

CLOSEAU LUCIA, Les Plantiers, 

— F, BARTHELEMY — 

Chemins de fer Paris -Lyon-Méditerranèi 

Pour aller en Corse la traversée 

la plus courte se fait par Nice, 

Dès le 15 Mars, quatre fois par se-

maine, mardi, vendredi, samedi et di' 

manche, les meilleurs paquebots de l« 
Cie Fraissinet eflectuent la traversé! 

de Nice en Corse dans l'après-midi. 
Deux de ces traversées mettent la 

Corse à 24 heures de Paris. En effet, 
les voyageurs partis de Paris les lun-

dis ou les vendredis à 17 h. 5, par lt 

rapide 15 (lits-salons, couchettes, pla-
ces de 1™ et de 2" classes, wagon res-

taurant) arrivent en gare de Nie* 
à 10 h. 30 le lendemain ; ils y trouvent 

un autobus qui les conduit au port d'où 

les paquebots, partant à midi, les dé-
posent en Corse le soir même. 

A partir du 17 Mai, cette combinaison 

sera possible 4 fois par semaine : les 
lundi, jeudi, vendredi et samedi au 

départ de Paris. 

Des traversées de jours, à la vitesse 
de 15 nœuds, sont également assurées 

au retour de Corse.Ellesont lieu le jeudi 
(départ d'Ajaccio à 10 h. 30, arrivée « 

Nice à 20 h.) et le vendredi (départ 

de Bastia à 10 h 30, arrivée à Nice» 

19 h. 30). 
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EXPOSITION GÉNÉRALE DANS TOUTES LES VILLES DE FRANCS 
^ • MM»'/// ^amnnKwaaBamk. n.,.^— 

du 9 au 23 
Mars 

Vous pourrez voir et essayer 
gratuitement, sur vos pro-
pres routes, dans les condi-
tions habituelles d'emploi, 
l'un quelconquedes modèles 
de tourisme C-4,C-6ou utili-
taires 500, 1.000, 1.800 kgs. 

Profitez de la Quinzaine Citroën 
pour commander votre voiture 

chez 

BANQUE DES ALPES 
société anonyme au capital de 5 millons 

Ancifirme barque 

( CHABRAND et P. CAILLAT ) 

Siège Social à Gap RueCarnot 

Embrun. 
Laragne. 

Saint-bonnet^ 
Sisteron. 

Briançon 
i (Ste Catherine 

Veyaes 
Seyne les Alpes 

Agences 

CDVfttes ton 

es leur? 

BUREAUX 

AUXILIAIRES 

GUILLESTRE C Lundi) 

SERRES ( Samedi ) 

La MOTTE du-CAlRE 

LUS-,aCRùtX -HAUTE 

L'iRGENTIERE (samedi 

BRIANÇON-VILLJS 

CHARMASSON & Cie. concessionnaiie 

exclusif, avenue de Grenoble, GAP. 

Pour l'arrondissement di^ Sist<-ron : 
Garag Francis 10URDAN à Sisteron. 

riu garage GALVEZ Sisler .'011 

RUE DE PROVENCE 0 0-0-0 0 0-0 TÉLÉPHONE 2 

Vous trouverez 

DES TAXIS-AUTOS 

derniers modèles, souples, rapides et confortables 

2, 4 et 6 places, aux priai les plus réduits. 

Voilure spéciale pour transport de malades 

Comptes-Courant* Commerciaux 

Dépôt;- de fonds avec 'ntéiêts 

Ln:k ssementa d'effets de Commerce 

Opérations de Bourse 
Panneit de Coupons 

Location de Coffres-fort 
Achat et Vente de 

Monnaies Etraneères 

u ■ 1 

Les cales en boite F. 

LATIL, sont en vente 

à Sisteron chez M. Paul 

Latil, épicier, route de 

Noyers et à Peipinchez 

M. Germain Mondet. 

ENCRE 
JARDOT.DOON 

En vente à la Librairie LIEUTIER, S sUroa 

r 
r 

tes» 
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AUTOMOBILES 
MECANIQUE :: :: ELECTRICITE 

- Révision et Mise au point de moteurs -

* - Fournitures pour Autos et T. S. F. - -

Réparations 
Dynamos -Magnétos 

r^? 7 Delco? 
~ Beaimantation 

!Bobinage ' 
Echange 

Agence officielle 
-lAccus " DININ, " -

C, PIASTRE et Fils 

Réparations 
Accumulateurs 

Charge 
Entretien 
Echange 
Standard 

Appariels T. S. P. 
«• RADIOLA " 

Magasin et Bureau : 6. RUE DE PROVENCE, 

Atelier Flectro-Mécanique Moderne, Rnute Ho N .yers 

ETABLISSEMENTS " DURANTE-AUTO J ' 
Atelier de Réparations et, Mécaniques 

Pneumatiques - h'andages . ,. 

Adresse Télégraphique : Durance-Aulo, Sisteron Téléphone 44. 

— A. BAR ET & A. DECAROLI — 
Avenue de la Gare — SISTERON — Basses A Ipes 

Les Etablissements Durance-Auto présentent un brelan de voilures 

choisies et adoptées par les connaisseurs. 

SISTERON. Téléphone 80. 

F. IMBERT 
53, Rue Droite — SISTERON 

-0- Bijouterie^Or -0-

Parures peur Mariages 

Fantaisies en tous genres 

—:— horlogerie — : — 

Montres - Réveils - Pendules 

(toutes marques) 

carillon Westminster 

à partir de 390 frs. 

Luneterie — Optiqup 

ordonnance en 3 jours 

La maison se charge de toutes répara-

tions et transformations. 

Location d'Automobiles 
Les taxis Alibert ne font pas de 

réclame mais vous pi ésentent au même 

prix qu'ailleurs ses taxis Renault (i et 6 
places) les plus confortables de la région. 

TAXIS ALIBERT 

6, Rue de Provence. — SISTERON 

(près le Grand Casino) 

Téléphone 80. 

A VENDRE 
Tout un matériel agricole : batteuses, 

lieuses, semoirs, faucheuses, charrettes, 

ete.. etc, 
S'adresser à M. Antonin REYNIER, 

propriétaire de la Grande Ste-Anne, 

Sisteron. On peut traiter par leittre, 

en 6 cv. 
I a nouvelle 201 Peu-

geot, type idéal de la 

voiture moyenne com-
me puissance, consom-

mation et prix, cons-
truite par des techni-

c'ens réputés, la 2"1 a 
été soumise à «les épreu-
ves' tévèrement contrô-

lées, sur piste, sur rou-

tes accidentées et à la 

ville 

en 8 cv. en 9 cv. 
u -

La nouvelle 514 Fiat, 

la précision même. Mo-

dèle puissant, économi-

que et d'une formule 

destinée à plaire au 

llusexigeant, dotéd'une 

ligne particulièrement 

élégante 

La nouvelle Chenard 

et Walcker, voilure 

de grande classe par ses 

qualités mécaniques, sa 

souplesse, son silence. 

Modèle de durée et de 

l'automobiliste averti. 

ï 

7ous ces modèles sont suivis d'une gamme variée et correspondant au 

besoin de chacun. En véhicules lourds : Berliet, Délaye, Rochet. 

BUVEZ L'EAU MINÉ RAI JD 

de S-UNT-PlERRË-D'AHGElNÇOiN 
M GARANTIE; NATURELLE — »— 

Exempte de gazéification artificielle R. C. Gap N- 1468 

Pour renseignements, écrire au Directeur de la Source de St-Pierre d'Argençnn (H-A!p>'«; 
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\TRAL 
BUES FBEREfi 

Automobiles et accessoires - Poids lourds - Tracteurs agricoles 

Moteurs à explosion et électriques 

Téléphone 48 — Place de l'Eglise — Adresse Télégraphique BLES autos, SISTERON 

AGENCE 
s la marque irançaii 

fabriquant de la plus petite 

à la plus grosse voiture 

-- Moteurs à 4J et 6^ cylindres — 

Les plus économiques des voitures modernes 

vendues aux meilleurs prix. 

J 

Entretien des voitures assuré par les 
ATELIERS DE RÉPARATIONS 

Les mieux outillés de la région. 

Travail rapide et consciencieux.- Prix modérés 

S'ocks importants de pièces de rechange 
pour tous véhicules de série. 

I* "ffrut Vn pour '* l*I»Hi»ttoD ât> '» slgnitiiM «'-eontr*; L* Matra, © VILLE DE SISTERON


